
Chapelle de Rousse - Sainte Marie - Notre Dame du Bout du Pont 
Curé de la Paroisse : Gilles Bonnin     courriel : gilles-bonnin@orange.fr   

 1, rue de Borja - 64110 Jurançon Tél : 05 59 06 24 22 

Samedi 3 juin 
Rencontre de la Petite Enfance. 
 

Jeudi 8 juin 
Rassemblement du MCR à Morlaas. 
 

Samedi 10 juin 
10h/19h30 : Rencontre CM1 et CM2.  
18h30 : Messe des Familles à ND du Bout du Pont.  
 

Vendredi 16 juin 
14h30 : Rencontre du MCR. 
 

Dimanche 18 juin  
10h30 : Profession de Foi. 
15h/18h : Rencontre du « 3eme dimanche ». 
 

Lundi 19 juin 
18h : Réunion du Conseil Pastoral. 
 

Dimanche 23 juillet 

11h : Messe à Rousse à l’occasion des fêtes. 
 

Lundi 14 août 
19h : Messe anticipée de l’Assomption à NDBP. 
 

Mardi 15 aout 
10h30 : Messe de l’Assomption à Ste Marie animée 
par la chorale « Au Fil des Ans ». 

 N° 30      Juin - Juillet - Août 2017 

 

Sainte Marie : lundi, mardi, mercredi et jeudi à 9h. Dimanche à 10h30. 
 

Notre Dame du Bout du Pont : vendredi à 9h et samedi à 19h jusqu’au samedi 2 septembre. 
 

Chapelle de Rousse à 9h les 4 juin et 2 juillet. A 11h le 23 juillet pour les fêtes. 
 

Maisons de retraite : Napoli à 16h le 26 juin. 
 

                                  : Le Clos des vignes à 11h le 12 juin. 

Tu es le Seigneur des vacances, pas seulement des vacances scolaires ou des congés payés ! Non ! Le Seigneur de la 
vacance, du vide. Nous, nous aimons les vacances pour faire le plein d'énergie, de santé et de bonne humeur. 
Nous disons que la vie quotidienne nous épuise, nous vide. En fait, notre cœur n'est pas souvent vacant pour être à ton 
écoute. Le travail, les soucis, les détresses y sont des locataires encombrants que nous ne pouvons ou nous ne voulons 
pas chasser. Pour emménager dans notre cœur, tu voudrais bien, Seigneur, qu'il y ait un peu de place, un peu de vide. 
Si nous te faisons un peu de place, c'est dans un recoin d'une vie encombrée. Toi, Seigneur, qui attends la moindre va-
cance pour t'installer aux cœurs des hommes, Aide-nous à rentrer en vacance, Sois le Seigneur de l'éternel été, 
Donne-nous la plénitude de la tendresse, la liberté de ceux qui courent annoncer à tous vents que tu es venu habiter 
chez eux, leur apportant la joie. 

Anonyme 

Vous avez dit : "Nouveau" ! 
 

Nous venons d'élire un nouveau président, 
On vient de nous donner un nouveau gouvernement, 
Dans quelques jours nous aurons un nouveau parlement ... 
Profitons de ce vent de " nouveauté " pour nous préparer à  
accueillir un nouvel été qui arrive. 
Vous me direz que ce n'est pas nouveau !  
Chaque année nous avons ce temps de vacances !  
Qu'est-ce qui peut être nouveau durant ces mois ? 
Ce qui peut être nouveau, c'est de savoir prendre du temps 
pour se reposer ! 
Ce qui peut être nouveau c'est de savoir prendre du temps pour 
ses enfants ! 
Ce qui peut être nouveau , c'est de savoir prendre du temps 
pour prier, réfléchir, lire la parole de Dieu ...! 
 

Alors le temps de la rentrée sera "nouveau". Je serai un 
homme, une femme, reposé(e), détendu(e), car j'aurai su pren-
dre du temps pour moi et pour les autres. 
 

Bonnes vacances !  
 

Abbé Gilles Bonnin 



Anaya-Circé Gallardo 

Ilona Juliani 

Janyce Minvielle-Pécout 

Camille Lascassies 

 

 

Dans la peine et la paix, 
 nous avons célébré les obsèques de : 

Mia Rangel-Pollet 

Ritha Tshise-Kedi 

Livia Dymant 

Vincent Hauret-Clos (56 ans) 

Cédric Laüt (39 ans) 

Jean Dioze (85 ans) 

Monique Domiqué (78 ans) 

René Larroque (86 ans) 

Marie-Louise Barté (101 ans) 

Aline Annette (55 ans) 

Lucie Lopez (91 ans) 

André Lataste (94 ans) 

Annie Marsaillan (65 ans) 

Marguerite Cocq (90 ans) 

Marie-Louise Heugarot (94 ans) 

Michel Cambot (73 ans) 

Maurice Menou (95 ans) 

Jean Riant (85 ans) 

Odette Lahore-Carraté (92 ans) 

Irène Guilhauma (93 ans) 

Gérard Baliros (72 ans) 

Robert Godivier (84 ans) 

Yvonne Bordenave (100 ans) 

Suzanne Cambeig (84 ans) 

Laurent Bousquet (35 ans) 

Maria de Jesus Esteves (74 ans) 

Jeanne Arrault (86 ans) 

 

          Dans la tendresse et dans la joie, 
                   nous avons accueilli, par le Baptême : 

Jour de Pâques 1ère Communion 

Jeudi Saint 

Arlette Degenne (87ans)  

3eme étape de baptême 
de Ritha 

Sacrement des Malades La fête des Rameaux 

Vendredi Saint 

Veillée pascale. Baptême de Ritha 



JUIN 2017 
 

Abolir le commerce des armes : Pour les responsables des nations, afin qu’ils prennent des mesures efficaces pour 
mettre fin au commerce des armes, cause de tant de victimes innocentes.  
 
 

JUILLET 2017 
 

Les personnes éloignées de la foi chrétienne : Pour nos frères qui se sont éloignés de la Foi, afin qu’ils redécou-
vrent, par notre prière et notre témoignage évangélique, la présence du Seigneur riche en miséricorde et la beauté de 
la vie chrétienne.  
 
 

AOÛT 2017 
 

Pour les artistes : Pour les artistes de notre temps : que leurs œuvres, fruits de leur talent, nous aident tous à décou-
vrir la beauté de la création.  

Quatrième temps : l’Envoi. 
 

Ce dernier temps qui peut être, à tort, considéré comme une conclusion rapide de la célébration, est en fait un moment 
très important. On pourrait même dire qu'il est, paradoxalement, d'autant plus important qu'il est bref ... En fait il 
s'agit, simplement mais essentiellement, de rappeler aux fidèles qui viennent de communier qu'ils n'ont pas reçu le 
Corps du Christ pour leur seule dévotion personnelle mais pour être envoyés dans le monde et là où ils vivent concrè-
tement, comme disciples et chargés de transmettre la Bonne Nouvelle de l'Évangile.  
 

Concrètement, l'envoi de la Messe est bien un envoi en mission. Nous reviendrons plus loin sur la signification de l'an-
cienne formule latine "Ite missa est"... Ce qui est sûr c'est que la célébration du Christ ressuscité ne peut se conclure 
que dans la fidélité à ses paroles : "Voici que je vous envoie" (Mt 10,16) ... "Comme le Père m'a envoyé, moi aussi je 
vous envoie" (Jn 20,21). "De même que tu m’as envoyé dans le monde, moi aussi, je les ai envoyés dans le 
monde." (Jn 17,18) …  Tout baptisé est un envoyé.  
 

Nous sommes, toutes et tous, œuvrant directement ou non au service de l'Église, au nom de notre baptême et de notre 
foi, comme membres des communautés chrétiennes, appelés à relever le défi d'un véritable engagement commun au 
service de la transmission et de la proposition de la foi. Par delà nos différences d'approche et de pratique mais aussi 
enrichis par elles, nous sommes capables du renouvellement nécessaire pour accomplir aujourd'hui cette mission. Je 
pense à ces mots du théologien jésuite Gustave Martelet : « Qui pourra préciser les limites sociales économiques et 
politiques de l'eucharistie ?... La vraie révolution doit sortir des repas du Seigneur et personne ne devrait pouvoir arrê-
ter les conséquences transformantes que ce mystère impose à la structure historique du monde » 
 

La messe n'est donc pas une seule satisfaction spirituelle pour notre piété personnelle, elle est aussi et peut-être sur-
tout, le sacrement de l'envoi en mission. Observons maintenant quels sont les quatre temps de l'envoi :    
 

Il y a d'abord la prière finale faite par le célébrant où, dans la diversité des formules utilisées, l'affirmation que la nour-
riture spirituelle reçue pendant la célébration nous donne la force nécessaire pour être, dans notre vie quotidienne et là 
où nous vivons,  des témoins actifs et confiants du Christ.  
 

La bénédiction trinitaire qui suit n'est pas donnée par le prêtre lui-même mais bien par Dieu, Père, Fils et Saint Esprit. 
Elle nous rappelle que toute la célébration était bien placée sous le signe de la Sainte Trinité.  
 

Vient enfin la formule de l'envoi : "Allez dans la paix du Christ" … Ces mots ont directement le sens d'un envoi : al-
lez ! Je reviens un instant sur le sens de l'ancienne expression "Ite missa est", malheureusement traduite à tort par 
"allez, la messe est dite." Le mot latin "missa" signifiait en fait "envoi" en raison de sa racine latine "missus", du verbe 
"mittere" dont la seule traduction est "envoyer". Le mot "messe" que nous utilisons veut donc dire "envoi" ... Rien 
n'est plus clair ! Toute la messe, d'une certaine façon, est un envoi … Un envoi en mission. Et les mots du prêtre "allez 
dans la paix du Christ" évoquent les paroles mêmes du Christ :   « La paix soit avec vous ! De même que le Père m’a 
envoyé, moi aussi, je vous envoie. ». La paix qui est donnée est indissociable de l'envoi ... La seule traduction possible 
de "Ite missa est" est donc : "Allez, c'est la mission ..." 
 

C'est bien le sens du dernier chant de la célébration, suivi habituellement de la musique de l'orgue qui accompagne le 
départ des fidèles dans la joie. Joie d'être chargés d'une responsabilité missionnaire. Nous n'en sommes certes pas tou-
jours conscients au moment où nous quittons l'église. Et pourtant c'est un fait : la messe à laquelle nos venons de parti-
ciper est bien un envoi en mission ... 
 

 Il était bon de nous rappeler tout cela en évoquant les différents temps de la Messe. L'Eucharistie que nous avons cé-
lébrée ensemble ne nous replie pas sur nous-mêmes mais fait de chacun et chacune de nous des porteurs de la Bonne 
Nouvelle de l'Évangile. Une Bonne Nouvelle pour notre monde et pour tous ceux et celles auprès desquels nous vi-
vons chaque jour. Nous avons la responsabilité de transmettre la Parole de Jésus le Christ. Elle est source de vie et 
d'espérance.  



Au service de la communication :  Nicole Boulet /06 24 24 04 59 
 

Courriel : boulet.nicole.pau@gmail.com  

doyenne-pau-peripherie.fr Vie de la paroisse sur  

Pour info :  Au jour d’aujourd’hui la souscription s’élève à 7347€.  

Créé par l’Église catholique en France après la séparation 
de l’Église et de l’État en 1905, le « denier du clergé » a été 
institué pour permettre le traitement des prêtres qui était 
jusqu’alors pris en charge par l’État. L’État ne peut plus 
subventionner les cultes.  
 

Cette collecte auprès des fidèles s’est ensuite appelée 
« denier du culte », terme qui est encore souvent employé, 
puis est devenue, depuis 1989, le « denier de l’Église ». 
Le terme de « denier » est un peu désuet, mais les catho-
liques tiennent à le conserver, car le Denier n’est pas un don 
comme un autre. Il ne fait pas appel à la générosité, mais 
plutôt à un sentiment d’appartenance ou de fidélité envers l’Église, pour que ceux qui sont plus spécialement en charge 
d’annoncer l’Evangile et de faire vivre l’Église, aient une juste rémunération. Le Denier est un don volontaire, il n’y a 
pas de tarif ! Chacun donne en conscience selon ses possibilités. 
 

La dimension chrétienne du Denier : son ancrage théologique 
La lecture attentive des Écritures nous rappelle la légitimité de nos sollicitations. Dans les Actes des Apôtres (Ac 11,27-
30) : à Antioche, on annonce une famine à Jérusalem et les chrétiens décident de venir en aide aux frères de Jérusalem 
et de Judée. Ce sont Barnabé et Saul qui sont chargés de d’acheminer les dons récoltés. Il s’agit déjà d’une solidarité 
lointaine de la communauté chrétienne. 
 

Saint Paul aux Galates 6-6 : « Que celui qui reçoit l’enseignement de la Parole fasse une part de tous ses biens en faveur 
de celui qui l’instruit ». Saint Paul toujours, dans la première Lettre aux Corinthiens (1 Co 9,10-14) nous dit : « si nous 
avons semé pour vous les biens spirituels, serait-il excessif de récolter des biens matériels ? ». 
Jésus, dans l’Évangile selon Saint Matthieu, nous dit que « l’ouvrier mérite son salaire » (Mt 10, 10). Cette contribution 
est à la fois conforme au droit canonique et au droit civil. Le canon 222 § 1 dispose, en effet, que « les fidèles sont tenus 
par obligation de subvenir aux besoins de l’Église afin qu’elle dispose de ce qui est nécessaire au culte divin, aux 

oeuvres d’apostolat et de charité, à l’honnête subsistance de ses ministres. » 
 

Quant à la loi du 9 décembre 1905, son article 18 prévoit la création d’associations pour 
subvenir aux frais, à l’entretien et à l’exercice du culte. 

 

Source : Eglise catholique en France. 
 

Vous voulez participer ? Des Enveloppes sont disponibles à l’entrée de nos églises. 

Depuis cinquante ans, frère Pierre est le curé de la vallée d’Aspe. Il 
connait ses habitants, les baptise, les écoute, les met en terre, qu’ils 
soient ou non croyants. Ce roman fait le récit de son quotidien et 
d’une vie guidée par la foi, excursion dans des vies minuscules, dans 
leurs espoirs et dans leurs doutes universels. 
 

Sans doute un des plus beaux romans parus depuis le début de l'année. Au coeur d'une vallée 
du Béarn, aux confins de la France, un homme tient là seul par sa foi. Au plus près des vies 
minuscules - les bergers et les bêtes, les paumés et les vagabonds célestes - il accueille sans 
relâche les histoires murmurées, les hommes en perdition. Les croyants et ceux qui ne croient 
pas. "Parce qu' on ne peut plus faire comme si les gens avaient la foi." Pour lui, cela importe 
peu. Jour et nuit, son portable sonne, il accourt. Un texte qui allie la beauté de la langue et la 
profondeur spirituelle. Un roman d'une force bouleversante. 
  

La Procure 

Ce deuxième livre de Pierre Adrian - 25 ans et lauréat, l'an dernier, du prix des Deux Magots et du prix François-
Mauriac pour La Piste Pasolini - n'est ni un poème ni un guide spirituel, mais un court récit bouleversant et ciselé.  
 

Ce livre sera en vente à la sortie des messes des 10,11,24 et 25 juin au prix de 18€. 

http://www.eglise.catholique.fr/glossaire/clerge
http://www.eglise.catholique.fr/glossaire/evangile
http://www.eglise.catholique.fr/glossaire/apostolat
http://www.eglise.catholique.fr/glossaire/charite

